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La Conférence des baptisé.e.s1 observe qu’à la veille de la sortie du rapport 
de la CIASE, les évêques ne disent rien des transformations indispensables 

en Église .  
 
La CCBF forme le vœu qu’à la lecture du rapport de la CIASE, la CEF, dans l’esprit du synode à venir, engage 
les transformations dont l’Eglise a besoin et qu’elle fasse bon accueil aux recommandations de cette 
commission. La CCBF observe que nombreux sont les évêques et les clercs de l’Eglise qui se préoccupent 
d’abord de l’onde de choc que provoquera le 5 octobre le rapport de la CIASE chez les catholiques. Le choc 
devrait, en effet, être violent, mais d’abord pour les autorités, les clercs et laïcs qui ont fermé les yeux, voire 
crié au complot. 
 
En tout premier lieu, la CCBF exprime son soutien aux milliers de victimes abusées par des clercs, encore en attente 
d’une réparation, qui souffrent toujours et qui ont été sacrifiées aux raisons de cette institution dont le silence aura 
été leur seul secours. La CCBF continuera à œuvrer pour que de justes réparations leur soient attribuées.  
La CCBF observe que nombreux sont les évêques et les clercs de l’Eglise qui se préoccupent de l’onde de choc que 
provoquera ce rapport chez les catholiques et leur adressent des messages de « préparation » à sa réception. Agir 
de la sorte c’est vouloir renverser la situation et risquer aussi d’emporter avec eux, dans l’opinion, les nombreux 
prêtres irréprochables. Est-ce acceptable ? Le principe de réalité voudrait que le choc atteigne en priorité et 
profondément ces responsables de l’Église qui ont usé d’artifices pour reporter voire rendre difficile le travail de 
vérité. Le choc sera violent pour les laïcs qui ont fermé les yeux, voire crié au complot. Les autres catholiques, les 
plus nombreux, sont des adultes capables d’affronter la vérité, aussi douloureuse soit-elle, et d’en tirer les 
conséquences qui s’imposent. Il n’est pas impossible qu’à la déception et à la honte succède la colère.  
 
La cause principale des abus de toutes sortes, jusqu’au crime, est identifiée : le cléricalisme et plus précisément ses 
conséquences dans la gouvernance de l’Eglise. Le pape François le dénonce, lui qui en souffre. Au lieu de s’interroger 
sur ces comportements, la préoccupation principale de nombreux  responsables semble être d’adresser des propos 
lénifiants aux 6% de catholiques pratiquants qui forment les Assemblées paroissiales ; les autres, soit la majorité de 
ceux qui se disent catholiques, seront moins déstabilisés, non pas parce qu’ils sont indifférents à la douleur des 
victimes, bien au contraire, mais parce qu’ils ne supportent plus le double langage, l’absence de changements 
significatifs dans la gouvernance de l’Église et ces appels à prendre sur soi des fautes qui ne sont 
qu’exceptionnellement les leurs.   
Les autorités de l’Église doivent s’attaquer au cléricalisme, poser des règles claires et opposables à tous, faire les 
deuils qui s’imposent pour transformer les modes de gouvernance. Il n’y a pas d’autre chemin que celui-là pour 
retrouver la moindre crédibilité. Réduire les laïcs au rôle de « supplétifs-payeurs » est de moins en moins opératoire.  
La démarche synodale mondiale voulue par le pape François qui sera lancée à Rome les 9 et 10 octobre est 
l’opportunité à saisir. La CCBF y participera activement. Elle sera très attentive à la transformation des modes de 
gouvernance, intrinsèquement liée à la mise en place d’une synodalité authentique : implication de tous les baptisés, 
hommes et femmes, à tous les échelons de décision, recherche de la parité et de la diversité dans les différentes 
instances de gouvernement, mise en place de dispositions permettant la prise de parole, l’écoute ; la restitution des 
travaux, les processus d’arbitrage et de décision doivent obéir à des principes éthiques et déontologiques clairs. Ces 
garde-fous, sont les conditions élémentaires d’un retour à la confiance.  
Le moment est venu de s’y atteler.      

Conférence des baptisé.e.s 

La CCBF est un réseau de personnes et d’associations 1901 qui rassemble des chrétiens d’ouverture, heureux de construire 
l’Eglise de demain, loin des postures identitaires et cléricales, en dialogue avec le monde contemporain et tournés vers 
l’avenir. Au centre de ce réseau, une association (la Diaconie des baptisé-e-s) gère les services communs entre tous et 
mutualise les expériences. Tout le réseau promeut une véritable opinion publique dans l’Église et contribue par des prises 
de positions et de nombreux projets -nourris de célébrations, lectures suivies d’évangiles, formation, conférences, forum 
de discussions, etc.- à se mettre dans le sillage de l’Église prônée par le pape François.  
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